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AGENDA 
11/12 Initiative 1995 avec l'IHS
15/12 Initiative contre la privatisation du rail
20/12 au 04/01/2026 Fermeture de l'UD
15/01 Vœux de l'UD
16/01 Voeux de l'UL de Lisieux
22/01 Voeux de l'UL de Caen
26/01 Voeux de l'UL de Vire
28/01 Journée d'étude sur la dette
30/01 Vœux de l'UL d'Hérouville Saint Clair





Nommer l'ennemi de classe, ancrer la bataille dans le 
temps, gagner des mobilisations concrètes, c’est comme 
cela qu’on redonne de la confiance pour la lutte et 
que l’on fait reculer en même temps le capital et ses 
auxiliaires d’extrême droite.

Le MEDEF et les fédérations patronales poussent leur 
agenda et l’extrême droite le met en musique, flanqué 
d’une droite qui ressemble à celle des années 30 : Sur 
les OQTF, sur la stigmatisation des minima sociaux, 
sur l’obsession de conditionner les droits, c’est la même 
partition. L’objectif  est de détourner la colère des 
salariés  pour que le capital continue de prélever sans 
contrôle.

Notre réponse syndicale doit nommer l’adversaire et 
sortir de la réaction au coup par coup. L’UD Calvados 
propose en ce sens de relancer la campagne « coût du 
capital » avec un ciblage clair sur le MEDEF, le patronat, 
les fédérations de branches à l’instar de notre journée 
Industrie de décembre 2024 ou le rassemblement 
USTM de cette fin novembre.

Il nous faut des victoires visibles partout pour recréer 
de l’espoir. Chaque séquence doit viser un gain concret 
en responsabilité : sur les augmentations de salaires, sur 
des victoires CGT aux élections professionnelles, sur un 
projet industriel, sur une lutte locale, etc. 

Sur la question intersyndicale, il faut que nous soyons 
à la fois lucides et responsables. Oui, nous sommes 
aujourd’hui dans ce que j’appellerais une stratégie 
d’équilibre mais qui peine à créer de l’élan. 
Mais il faut être très clair, l’intersyndicale n’est pas la 
cause des défaites. On ne gagne pas parce qu’on est 
ensemble, on perd quand nous ne sommes pas en 
dynamique. 

Le 15 décembre prochain à Caen, nous montrerons ce 
que nous voulons pour le ferroviaire face à la volonté de 
privatisation des TER autour de Caen et en Normandie.

Cette bataille, nous la ferons en lien étroit avec la 
Fédération CGT des cheminots, le Comité Régional 
CGT Normandie, les 5 UD normandes pour montrer 
que la CGT n’est pas seulement dans l’opposition à 
l’ouverture à la concurrence, mais dans un projet de 
reconstruction du service public ferroviaire par un 

projet construit entre les cheminots et l’interpro.
Sur la santé, fil rouge de ce nouveau numéro du Courrier 
de l’UD,  tout le monde le voit, la santé est l’un des 
sujets numéro un de la vie des gens. Le PLFSS 2026 
va organiser la pénurie quand il faudrait sécuriser les 
effectifs et rouvrir les capacités.

Prenons le CHU de Caen comme cas école : Aux 
urgences, c’est 170 passages par jour plus l’activité du 
SMUR. Il n’y a plus qu’un tiers du personnel nécessaire 
pour faire tourner son service d’urgence. Et depuis le 
3 novembre, les internes ne sont plus accueillis et la 
réserve nationale est déployée.

Ce qui se passe à Caen, c’est la réalité d’un hôpital public 
à bout de souffle et en ce sens, l’UD souhaite que le 9 
octobre dernier trouve une suite confédérale.

Et enfin, je termine sur le débat actuel « censure/non-
censure » qui anime la triste vie politique française. 

Camarades, il faut que nous ne soyons pas dans cette 
impasse intellectuelle et militante. D’abord parce que 
cette focalisation sur la procédure parlementaire éloigne 
les travailleurs de notre agenda.

Et surtout parce que cela aurait pour conséquence de 
nous enfermer dans la réactivité au lieu de nous installer 
sur notre ligne offensive, structurée, tournée vers l’orga 
et les conquêtes.

La centralité du mouvement, ce n’est pas le vote à 
l’Assemblée. La centralité, c’est notre capacité collective 
à lancer et gagner des batailles concrètes. Censure ou 
pas censure, on planifie notre victoire sociale.

Parce que c’est sur le terrain que se reconstruit la 
force et le renforcement de la CGT.

EDIT O
Allan BERTU

Secrétaire Général
Union Départementale 

CGT du Calvados

Ancrer la bataille dans le 
temps, 
Gagner des mobilisations 
concrètes, 







Que se passe-t-il aux urgences du CHU de Caen qui ont 
fait l’objet de publications et de communiqués dans les 
médias en ce début de mois ? 

Depuis le 3 novembre 2025, les urgences du CHU de 
Caen fonctionnent sans internes (praticiens en cours de 
formation spécialisée, qui exercent sous la responsabilité 
d'un médecin sénior). Pourtant, c’est un des pans de 
son activité les plus importants pour un CHU que de 
former de futurs médecins !!! 

Il s’agit d’une décision prise par la faculté de médecine 
et l’Agence Régionale de Santé- ARS- (représentant 
l’État en région), qui révèle l’ampleur de la crise : les 
étudiants sont épuisés, privés de formation, et les 
équipes médicales sont laissées à bout de souffle.

Une situation intenable :
• Seulement 13,5 équivalents temps plein 
médicaux présents aux urgences, contre 42 prévus pour
assurer entre 150 et 180 passages par jour
• Les internes, censés être formés, se retrouvent
en première ligne sans encadrement suffisant

La situation était pourtant déjà connue à l’été 2024. Les 
internes avaient fait connaître leur état d’épuisement et 
de non accompagnement. Ce n’est donc pas nouveau !!!  
Le déficit de médecins n’est pas seul en cause : il convient 
également de dénoncer les fermetures récurrentes des 
urgences des cliniques privées (dont l’activité rejaillit sur 
l’établissement public sans moyens supplémentaires) et 
qui pourtant, bénéficient de fonds publics !!! Et que dire 
du positionnement de l’ARS qui reste bien silencieuse…

Certes, le Ministre de la Santé a annoncé que la réserve 
sanitaire allait être appelée en renfort : preuve que 
l’hôpital public est abandonné par les pouvoirs publics, 
car ce genre d’appel s’exerce en cas d’épidémie, de plan 

blanc (déclenché lors de graves situations). Et ce n’est 
en aucun cas une solution pérenne. Une crise nationale 
qui frappe localement donc !

Ce qui se passe à Caen n’est malheureusement pas un 
accident isolé et témoigne d’un résultat de décennies de 
sous-investissement dans l’hôpital public. Les urgences 
sont saturées, les soignants épuisés, et les patients en 
danger. Les internes, futurs médecins, sont sacrifiés 
au nom d’une gestion comptable qui ignore la réalité 
du terrain. L’attractivité est pourtant le maître mot de 
l’établissement : mais quels moyens réellement ?

La crise des urgences du CHU de Caen est un signal 
d’alarme : l’hôpital public est en train de s’effondrer 
sous nos yeux. La CGT appelle à la mobilisation des 
soignants, des étudiants, des patients et de toute la 
population pour défendre un système de santé solidaire, 
humain et digne.

Sans moyens, pas de soins ! Sans respect, pas de santé ! 
L’hôpital n’est pas une entreprise, la santé n’est pas une 
marchandise !

La CGT revendique
• Des moyens humains immédiats : recrutement massif  de médecins et soignants
• L’arrêt des fermetures de lits : le nombre de lits avait reculé de 1,8% en 2022 puis
de 1,2% en 2023 (source la Drees). Avant la crise Covid, entre 2013 et 2019, la baisse du
nombre de lits était en moyenne de 0,9% par an.
• Respect de la formation des internes : pas de médecine sans encadrement, pas d’avenir
sans transmission
• Un plan d’urgence national pour sauver les urgences et l’hôpital public

L'hôpital public en danger, 
les internes sacrifiés !

Jocelyne AMBROISE





Journée d'étude sur les 80 ans 
de la Sécu

Mémorial de Falaise le 16 
Octobre 2025

La Sécurité sociale est l’une des conquêtes majeures du monde du travail. 

Elle balaye la vie des hommes et des femmes et elle irrigue ce qu’il y a de plus intime dans chaque être humain 
; guérir la maladie, soigner la souffrance, améliorer et prolonger l’existence avant de terminer dignement. A 
l’occasion du 80ème anniversaire de la création de la Sécurité Sociale, le Mémorial des civils dans la guerre à Falaise 
en partenariat avec l’Institut d’Histoire Sociale CGT du Calvados ont organisé une journée d’étude intitulée « La 
France de 1945, entre espoirs et désillusions ».

Après la présentation de cette initiative et des intervenants du Président de l’IHS CGT, Emmanuel Thiébot, 
responsable du Mémorial, a dressé un tableau général de la France en 1945. Ensuite, le directeur scientifique de la 
Fondation de la Résistance, Fabrice Grenard a évoqué le programme du Conseil National de la Résistance ainsi 
que ses origines, son contenu. Après un temps d’échange avec la salle (60 personnes), Stéphane Sirot, intervenant 
à Sciences Po, spécialiste de l’histoire et de la sociologie des grèves, du syndicalisme est revenu sur les réformes 
sociales de 1945 dont la Sécurité Sociale. Un dernier temps d’échanges avec le public avant de clôturer cette 
initiative appréciée par tous. De toutes nos conquêtes sociales, de tous nos conquis au travers des années de luttes, 
la Sécurité Sociale est la plus décisive. Il est important de connaître et se rappeler son origine. 

Lors de ce 80ème Anniversaire de sa création, la défense et l’amélioration de la Sécurité sociale méritent de la part 
de chacun et chacune d’entre nous le meilleur de son engagement. Oui, tous ensemble, pour la Sécurité sociale !!

Jacques Ambroise
 Président IHS CGT du Calvados



1995
30 ans

déjà !

le 11 
décembre

2025
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Ancien Secrétaire Général de la 
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 Solution : 1 : Revendication 2 : Grève 3 : Vaccin 4 : Sport 5 :Equilibre 6: Stress 7 : Syndicat 8: Sommeil 9 : Négociation 10 : Méditation 11 : Prévention 
12 : Hydratation 13 : Alimentation 14: Hygiène 15 : Santé



 LA CGT

NORMANDIE VOUS

INFORME 

La casse du service public ferroviaire s’accélère : 
la CGT NE laissera pas privatiser l’avenir en normandie

La Région Normandie souhaite valider l’attribution à RATP Dev, une entreprise privée de la
régie parisienne, du lot dit « Étoile de Caen », dans le cadre de l’ouverture à la concurrence
des lignes TER.
Pour la CGT, cette décision marque une nouvelle étape dans le démantèlement du service
public ferroviaire.

L’ouverture à la concurrence ne répond en rien aux besoins des usagers ni à ceux des
salarié·es. Elle vise un seul objectif : livrer au privé une activité rentable, faire du train un
marché et non plus un droit, et mettre en compétition les cheminots entre eux.
La CGT dénonce fermement cette logique de dumping social et de privatisation rampante

À Caen comme partout, les cheminots se battent pour un réseau ferroviaire sûr, accessible et
de qualité. Leur combat est le nôtre : celui de tous les salariés, des usagers, de nos
territoires.

Nous appelons les travailleuses et travailleurs à se mobiliser largement pour :

·       Refuser la concurrence et la privatisation du TER normand et les conséquences
sociales et territoriales que cela engendrerait !
·       Défendre l’avenir du rail public en Normandie : réouvertures de guichets, de gare, de
lignes, une tarification qui réponde aux besoins, etc.

Les élu.e.s du Conseil Régional de Normandie délibéreront ce lundi 15 décembre 2025
 Ensemble, faisons-leur changer d’aiguillage ! 

    LE LUNDI  15 DÉCEMBRE 2025
📢 Rassemblement et mobilisation
📍 GARE SNCF - RIVES DE L’ORNE – Caen
🕒 A PARTIR DE 9 HEURES 

Le service public ferroviaire appartient à toutes et tous, il
ne doit pas être livré au privé !

COMITE REGIONAL CGT 
DE NORMANDIE
8 rue Colonel REMY – 14000 CAEN
02.31.83.34.19 - normandie@cgt.fr




